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Le sport est un objet de recherches scientifiques. À l’approche des Jeux Olympiques et 
Paralympiques de Paris 2024, la communauté se structure et rend visibles les recherches 
dont le sport, l’activité physique et/ou le corps sont les objets principaux.

Le congrès Les Enjeux des Jeux, en décembre 2022 a réuni sur 3 jours, plus de 500 
chercheurs et chercheuses pour échanger sur leurs recherches. À sa suite, ont été engagés 
des événements dans plusieurs MSH

Maison européenne des 
sciences de l’homme et 
de la société – Meshs Lille 
Nord de France
Les enjeux des Jeux : la 
médiatisation du sport  
« féminin » en 2024, état 
des lieux et perspectives

M a i s o n  d e s  s c i e n c e s 
de l’homme Paris-Nord, 
maison des sciences de 
l’homme Mondes et maison 
des sciences de l’homme 
Paris-Saclay
Les enjeux des Jeux : sports, 
cultures et altérité. Diversité  
culturelle,  ethnicité et  
expressions identitaires 
dans les sports 

Maison des sciences de 
l’homme et de la société 
de Toulouse - MSHST, et 
Maison des sciences de 
l’homme Sciences et so-
ciétés unies pour un autre 
développement MSH SUD 
Les enjeux des Jeux : quand 
les sciences humaines 
e t  s o c i a l e s  d u  s p o r t 
travaillent à des transferts 
de connaissances avec les 
décideurs politiques de la 
Région Occitanie 

Maison interuniversitaire 
des sciences de l’homme – 
Alsace – Misha
Les enjeux des Jeux : Poli-
tiques sportives et méga- 
événements spor t ifs  : 
remettre les citoyens dans 
le jeu

Maison des sciences de 
l’homme et de la société 
sud-est – MSHS Sud-Est, 
et Maison méditerranéenne 
des sciences de l’homme - 
MMSH (Aix-Marseille)
Les enjeux des Jeux : Pra-
tiques sportives, patrimoines 
naturels et transition

Maison des sciences de 
l’homme du Pacifique 
Les enjeux des Jeux : de la 
vitrine médiatique interna-
tionale aux réalités locales, 
épreuves de surf de Paris 
2024 et développement 
du sport sur le territoire 
polynésien 
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6 événements phares dans 6 MSH

Le Réseau national des Maisons des Sciences de l’Homme 
(RnMSH) et les 22 MSH sont reconnus comme infrastructure de 
recherche, renouvelée en 2021 et inscrite sur la feuille de route 
des infrastructures de recherche nationales du ministère de 
l’Enseignement supérieur et de la Recherche.

Au travers des actions scientifiques inter-MSH, le RnMSH participe 
à la structuration des recherches en sciences humaines et 
sociales autour de thématiques scientifiques interdisciplinaires 
spécifiques, dont Sports et sociétés, et Crises sanitaires et 
environnementales. Par la mise en réseaux des chercheurs, 
l’organisation d’événements scientifiques et le soutien à projets, 
le RnMSH contribue à l’émergence et au renforcement des 
recherches sur ces thématiques, en leur assurant une visibilité 
nationale : msh-reseau.fr.



PARIS
Sports, cultures et altérité : 

Diversité culturelle, ethnicité et expressions identitaires dans les sports
4 et 5 avril 2024 - MSH Paris Nord (Campus Condorcet), Auditorium 

en partenariat avec la MSH Mondes (Nanterre) et la MSH Paris-Saclay

Les activités physiques et sportives occupent 
une place de choix dans les discours sur les 
rapports interculturels et l’émancipation. Pour 
certains, le sport jouerait un important rôle de 
socialisation et d’intégration. Il serait un vecteur 
de diversité culturelle, d’éducation populaire 
et de dialogue entre les populations. Le terrain 
de jeu aplanirait les problèmes, favoriserait la 
tolérance et la reconnaissance des différences, 
pourrait permettre aux personnes et aux 
groupes en difficulté avec eux-mêmes ou avec 
les autres d’intégrer certaines valeurs positives 
et d’expérimenter par la pratique un autre rapport 
au monde et aux autres. Pour autant, le sport 
porte-t-il en lui-même des valeurs et des normes 
propres à favoriser la reconnaissance et diversité 
culturelle comme à produire de l’intégration ?

Loin d’être simplement un vecteur de diversité 
culturelle, d’intégration et un idéal d’union des 
populations mises en contact par les situations 
historiques, le sport est façonné par les enjeux et 
les contextes locaux et nationaux, utilisé dans des 
rapports de force entre les individus, les groupes 
et les États et tributaire d’une histoire. Les sports 
cachent aussi en leur sein les inégalités sociales, 
les discriminations de genre, les racismes et les 
situations (post)coloniales, et abandonne parfois 
à quai les demandes de justice. 

Loin d’une vision irénique du sport, ces journées 
d’étude voudraient aborder la richesse et la 
complexité des situations, des frontières, 
des relations et des organisations sociales et 
culturelles que les sports charrient avec eux dans 
leur diffusion au sein des sociétés et des cultures 
à travers l’histoire.

Contacts

• Gilles Raveneau 
gilles.raveneau@univ-lyon2.fr

• Directrice MSH Paris Nord 
Anne Sèdes  
anne.sedes@mshparisnord.fr



MARSEILLE
Pratiques sportives, patrimoines naturels et transition

Nice et Marseille du 13 au 17 mai 2024 
Porté conjointement par la MMSH Aix-Marseille et la MSH Sud-Est 

Port d’arrivée de la flamme olympique, Marseille 
sera en 2024 une ville hôte des Jeux de la XXIIIe 

olympiade. Le stade vélodrome accueillera des 
matchs de football, tandis que se dérouleront sur 
le plan d’eau de la rade les compétitions de voile. 

La réflexion centrale de l’événement porte sur 
l’histoire et l’évolution des usages de loisirs 
sportifs dans les espaces naturels, mais également 
sur les transitions en cours. C’est donc entre 
perspectives historiques et sociologiques, entre 
histoire et actualité, entre mer et montagne, que 
cette manifestation scientifique entend mettre 
l’accent, en particulier, sur les rapports entretenus 
par les pratiquants de « sports de nature » avec 
les espaces naturels qu’ils fréquentent et qui 
constituent leur « terrain de jeu ».

Pour mieux répondre aux enjeux suggérés par 
la thématique, le comité scientifique a choisi 
d’organiser et de structurer cette manifestation 
en deux temps. 

Dans une perspective plus historique, les 12èmes 

Rencontres du patrimoine sportif proposent 
de mettre en relief le patrimoine des sports 
nautiques en France et surtout dans le Sud-Est en 
lien avec les épreuves olympiques de voile qui se 
dérouleront à la Marina de Marseille lors de Jeux 
olympiques de 2024. 

La seconde partie de ces journées d’étude intitulée 
Loisirs, « sports de nature » et transition(s) ? 
État des lieux, débats et controverses suggère 
plus spécifiquement, à partir d’un point de vue 
sociologique, de porter un regard distancié et de 
débattre à propos des processus de « transition 
écologique » engagés par les agents du champ  
du sport.

Contacts

• Stéphane Mourlane   
stephane.mourlane@univ-amu.fr

• Directrice de la MMSH  
Sophie Bouffier

• Ludovic Martel   
martel_l@univ-corse.fr



MESHS LILLE 
Nord de France

La médiatisation du sport « féminin » en 2024 : état des lieux et perspectives...
Lille - Jeudi 30 et vendredi 31 mai 2024

Dès les années 1940, la presse écrite sportive 
occulte les championnes ou les présente de 
manière stéréotypée. Huit décennies plus tard, 
ce constat est encore d’actualité : les médias 
promeuvent l’idéal masculin. Pour tenter de 
mieux comprendre le poids et l’impact de ce 
phénomène, ces journées d’étude proposent de 
réfléchir au(x) rôle(s) que ces derniers peuvent 
jouer sur les destins des sports.  

Trois grandes questions vont structurer les 
débats :
• Quels sont les modèles de sportivité que les 

médias diffusent aujourd’hui en France ? 
• Comment expliquer le choix de ces modèles et 

leur persistance ? 
• Quels sont les impacts de ces couvertures et 

traitements différenciés sur la socialisation 
sportive des français.es ? 

Il s’agira d’aborder les conditions de la production 
des discours médiatiques, les représentations 
des sportif.ves dans les différents médias et la 
réception des contenus médiatiques en tentant de 
mesurer le poids de l’information sur la formation 
du jugement des récepteurs. En tentant d’identifier 
des clés mais aussi des outils - afin d’agir en faveur 
de la lutte contre les discriminations et inégalités 
- les différents acteurs et chercheurs en présence 
tenteront, à leur tour, de bouleverser le destin 
genré des sports.

Ces journées d’étude sont organisées par l’unité 
de recherche « Textes et Cultures » de l’université 
d’Artois et la MESHS Lille Nord de France. 

Avec le soutien de la fondation Alice Milliat 
Médiatisation et promotion du sport féminin - 1re 
fondation européenne en faveur du sport féminin. 

Contacts

• Oumaya Hidri Neys 
oumaya.neys@univ-artois.fr

• Directrice de la MESHS Lille Nord-de-
France 
Emmanuelle Poulain-Gautret 
emmanuelle.poulain-gautret@univ-lille.fr



OCCITANIE
Quand les SHS du sport travaillent à des transferts de connaissances  

avec les décideurs politiques de la Région Occitanie
MSHS-T, Toulouse et MSH SUD, Montpellier- Du 3 au 7 juin 2024.

Cette journée d’étude propose de réfléchir 
aux enjeux et aux processus susceptibles de 
faciliter ou au contraire de freiner le transfert de 
connaissances entre des recherches en SHS du 
sport et des décideurs (techniciens, mais aussi 
élus) de la Région Occitanie. La thématique du sport 
est ici appréhendée de façon large et, par là-même 
intégrée à divers sujets et dossiers de politiques 
publiques (compétitions sportives mais aussi 
éducation/inclusion, santé, tourisme, emploi, …). 

Au-delà de l’enjeu de pluri et d’interdisciplinarité 
entre les différentes disciplines des SHS, la 
problématique du transfert de connaissance en 
direction de la société implique aussi de poser la 
question de la pluri/interdisciplinarité entre SHS 
(Sciences Humaines et Sociales), LLA (Lettres 
Langues Arts) et autres sciences (sciences de la 
vie et de la matière) mais aussi celle des relations 
entre chercheurs et « non chercheurs ». Il s’agit 
en effet d’attribuer le statut d’expertises, au sens 
de savoirs/pouvoirs plus ou moins légitimés et 
visibilisés, non seulement aux chercheurs de 
profession, mais aussi à ces différents profils 
de non chercheurs porteurs de savoirs souvent 
qualifiés de « professionnels » ou « expérientiels ». 
De par leur proximité avec les problématiques de la 
vie quotidienne des personnes, les SHS semblent 
en effet pouvoir et devoir jouer un rôle majeur dans 
le développement des formes de recherche dites  
« avec, par et pour la société ». 

E n  s ’a p p u y a n t  s u r  d e s  d i s p o s i t i fs  d é j à 
expérimentés entre les deux MSH d’Occitanie 
(MSHS-T et MSH SUD) et diverses directions de 
la Région Occitanie, nommés « Laboratoires des 
transitions », cette journée visera à interroger 
la mise en place et le potentiel déploiement 
d’un « Laboratoire des transitions » ciblé sur 
un questionnement lié à une politique publique 
« sportive » : « l’engagement bénévole et son 
évolution face aux transitions ». Plusieurs 
thématiques et séries de questionnements 

pourront être explorées pour interroger les 
enjeux et les processus relatifs aux transferts de 
connaissances entre recherches en SHS du sport 
et décideurs politiques : En quoi les formes de 
recherches dites collaboratives ou participatives 
entre chercheurs et non chercheurs prennent-
elles une importance particulière dans nos 
sociétés en transition (écologique, numérique, 
démocratique …) ? Comment permettre la mise 
en place et le déploiement de ces formes de 
recherche ? Quels sont les freins ou au contraire les 
éléments facilitateurs pour favoriser des modes de 
coordination accrus et plus fluides entre différents 
experts (chercheurs, décideurs, intervenants, 
bénéficiaires de dispositifs de diverses politiques 
publiques, …) ? 

Contacts

• Philippe Terral  
philippe.terral@univ-tlse3.fr 

• Directeur de la MSH Sud 
Olivier Tinland  
 olivier.tinland@univ-montp3.fr



Misha STRASBOURG
Politiques sportives et méga-événements sportifs :  

Remettre les citoyens dans le jeu
Mardi 27 et mercredi 28 juin 2024 

Paris 2024 souhaite proposer des Jeux au bénéfice 
« du plus grand nombre et de l’engagement 
citoyen » (campagne Génération 2024). Dans 
ce contexte, le colloque Politiques sportives et 
méga-événements sportifs : remettre les citoyens 
dans le jeu propose d’interroger la prise en 
compte des citoyens « ordinaires » (habitants, 
sportifs, spectateurs...) dans la définition des 
politiques sportives tant locales que nationales et 
européennes, ainsi que dans la décision d’organiser 
des méga-événements sportifs. 

À partir d’une comparaison de différentes 
temporalités et spatialités, il s’agira de confronter 
les points de vue entre chercheurs en sociologie, 
histoire et science politique d’une part et entre 
les acteurs des institutions et des politiques 
sportives et éducatives d’autre part. Dans de 
nombreuses collectivités territoriales en Europe, 
nous observons des dispositifs de participation 
destinés à associer les citoyens à la conception de 
nouvelles politiques sportives. Celles-ci oscillent 
ainsi entre une politique de prestige élaborée par 
les élites locales et des tentatives pour donner la 
parole ou impliquer les habitants afin d’endiguer la 
faillite actuelle de la démocratie représentative. De 
la même manière, des dispositifs de concertation 
sont imaginés par les organisateurs de méga-
événements sportifs -notamment les Jeux 
olympiques et paralympiques- en direction 
des habitants concernés par l’implantation des 
infrastructures liées à l’événement.

 Au-delà des effets d’annonce, ces dispositifs sont-
ils efficaces ? 

Comment les citoyens s’en emparent-ils et qui, 
parmi eux, joue le jeu de la participation organisée ?  

Qu’en est-il des voix contestataires ? 

Nous nous attacherons notamment à l’exemple des 
villes européennes candidates aux JOP 2024. Ces 
voix ont-elles été entendues et de quelle manière ? 

Quels intérêts poussent les gouvernants à laisser 
émerger, mettre en scène –voire détourner ou 
instrumentaliser- cette parole des citoyens dans 
ces processus ? 

L’analyse socio-historique tant des acteurs 
impliqués dans l ’organisation des grands 
événements sportifs que des dispositifs 
participatifs dans le sport nous invite à dépasser 
la seule communication politique sur cette 
question et à nous interroger sur les raisons du 
désenchantement et du scepticisme d’un certain 
nombre de citoyens à l’égard des politiques 
sportives ou des méga événements sportifs.

Contacts

• William Gasparini  
william.gasparini@unistra.fr

• Michel Koebel  
mkoebel@unistra.fr

• Directeur de la MISHA 
Didier Breton  
dbreton@unistra.fr



MSH-P, Tahiti
De la vitrine médiatique internationale aux réalités  

locales, épreuves de surf de Paris 2024 et développement du sport polynésien
Campus de l’Université de la Polynésie française, Outumaoro, Punaauia. 
Du 24 au 28 juin 2024 (les épreuves de surf des JO se dérouleront du 27 au 30 juillet).

Ces deux journées d’études proposent de réfléchir 
aux multiples enjeux se déployant autour des 
épreuves de surf des Jeux Olympiques de Paris 
2024 qui se dérouleront en Polynésie Française, 
à Tahiti, du samedi 27 juillet au mardi 30 juillet. Il 
s’agira plus précisément d’interroger le « grand 
écart potentiel » entre la vitrine médiatique et 
de sport spectacle construite dans le cadre de 
cette compétition et son ancrage dans les réalités 
locales de l’espace polynésien ou celles, qui se 
sont construites comme telles. Depuis des regards 
pluridisciplinaires mobilisant différentes sciences 
humaines et sociales, il s’agira de considérer la 
diversité de ces enjeux et leur articulation, ou au 
contraire leur confrontation, en prenant en compte 
différentes échelles de temps (passé, présent et 
promesses liées au futur envisagé, notamment 
en termes d’« héritage » des Jeux Olympiques) 
et de masse (des réalités locales au caractère 
international de l’événement, en passant par les 
enjeux de gouvernance de la Polynésie). Cette 
approche s’envisagera de manière « interne », 
dans son rapport au gouvernement français, mais 
aussi dans ses relations aux États de la région du 
Pacifique/Océanie. 

P l u s i e u r s  t h é m a t i q u e s  e t  s é r i e s  d e 
questionnements pourront permettre de croiser 
les temps et les espaces de ces « Enjeux des jeux », 
que nous chercherons à appréhender autour de la 
problématique générale suivante : Comment les 
enjeux de prise en compte des « traditions » et des 
« modernités » sont-ils travaillés par les différents 
acteurs mobilisés à différentes échelles de cet 
événement, de sa préparation aux promesses 
de son « héritage » ? Quelles sont les tensions, 
voire les mobilisations, mais aussi les formes 
d’arrangements, de compromis et d’accords 
construites entre ces acteurs ? Quelles ressources 
(sociales, symboliques, politiques, économiques, …) 
sous-tendent ces dynamiques relationnelles ?

On pourra d’abord projeter ce questionnement 
sur un plan sportif en interrogeant la place du 
surf par rapport à d’autres activités de loisir et de 
compétition (on pense notamment à la pratique 
du Va’a ou pirogue polynésienne) mais aussi à bien 
d’autres pratiques et activités locales autour de 
l’océan engageant des enjeux peut-être moins 
récréatifs mais plus politiques (protection de 
l’environnement naturel notamment en lien  avec 
les problèmes particuliers de la zone Pacifique 
et les mobilisations comme la submersion 
progressive des atolls, ou les microplastiques, 
l ’économie touristique, la sauvegarde des 
traditions, etc.). 

Contacts

• Sylvain Ferez  
sylvain.ferez@umontpellier.fr

• Philippe Terral  
philippe.terral@univ-tlse3.fr

• Directeur de la MSH-P  
Eric Conte  
eric.conte@upf.pf



Le Réseau national des Maisons des Sciences de l’Homme (RnMSH) et les 22 MSH sont 
des instruments de transformation des sciences humaines et sociales (SHS) basés 
sur l’interdisciplinarité et la logique de projets. Le RnMSH joue un rôle majeur dans le 
développement et le déploiement de l’interdisciplinarité et dans la structuration de l’ingénierie 
qui lui est associée. Les MSH sont des lieux de partenariat fort entre les universités, les 
organismes de recherche (en particulier le CNRS) et les collectivités territoriales.


